
C’EST LE PRINTEMPS...

Gratitude

ENTRE NOUS 
 
LES NOUVELLES DU VILLAGE DE FRANÇOIS
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Le Village de 

Chers amis,

C’est le printemps qui arrive, avec ses pro-
messes de renouveau, la nature reprend vie…
Au village de François c’est aussi le printemps. 
Chaque mois, de nouvelles personnes arrivent. 
Comme c’est réjouissant ! Nous sommes dans 
la gratitude ! Ces trois derniers mois, ce sont près 
d’une trentaine de personnes qui ont rejoint 
nos villages. Certaines personnes ont eu des vies 
brisées, sont passées par l’addiction, l’isolement, 
le handicap, souvent il y a eu beaucoup de souf-
france…  Les témoignages peuvent être poi-
gnants, bouleversants. Pour ces personnes qui 
rejoignent le Village de François, c’est une nouvelle 
vie pleine de promesses qui commence. Tout cela 
est possible grâce à vous, à votre aide, à votre 
contribution qui est essentielle pour nous per-
mettre d’avancer. Pour accueillir plus et mieux, il 
nous faut de l’espace et faire des travaux impor-
tants. Ces travaux nombreux avancent bon train. 
(Merci à Jérôme, merci à Victor et son équipe). À 
l’abbaye Sainte-Marie du Désert, dans quelques 
jours, vont être livrés trois appartements de huit 
personnes, un appartement pour six personnes et 
quatre studios. Le chantier de la grange de l’em-
ploi est en cours (à découvrir dans nos pages) ; 
dans quelques semaines, nous lancerons les 
travaux pour la nouvelle boutique (aussi à dé-
couvrir dans nos pages). Le chantier de l’hôtelle-
rie débutera normalement à la fin de l’été. Et 
pour ce qui est du château de Gassion à Audaux 
l’étude architecturale avance ; nous souhaiterions 
déposer le permis de construire sur l’ensemble 
du programme au cours de l’été. À terme, nous 
accueillerons sur les deux sites près de 220 per-
sonnes, et l’ensemble de l’hôtellerie permettra 

d’accueillir 160 personnes. Notre équipe, les bé-
névoles, les permanents sont tous mobilisés pour 
aider ces personnes à rebondir et à trouver un em-
ploi. Cette année, nous avons créé 36 emplois, et 
ce n’est que le début…
Évidemment, tout ça ne se fait pas sans diffi-
culté. Oui, il y a parfois des problèmes, il y a des 
défis à relever :  vivre ensemble dans la bienveil-
lance est un challenge.  Nous relevons le pari ! 
Nous sommes plus que confiants en découvrant 
les trésors de gentillesse, et les efforts réalisés de 
toutes parts. C’est l’occasion de remercier tous 
ceux qui se donnent sans compter au quotidien, 
parfois dans une discrétion absolue ! Merci à tous 
nos donateurs, merci à tous les résidents de nos 
Villages, merci aux entreprises et fondations pour 
leurs soutiens, merci aux membres du conseil 
d’administration, merci aux permanents, et à 
vous qui nous lisez. Quelle joie de voir le village 
de François répondre à sa vocation : accueillir les 
plus petits, les fragiles, ceux qui sont trop souvent 
restés sur le côté du chemin. Plus que jamais nous 
avons besoin de votre soutien pour mener à bien 
cette entreprise. Soutenez-nous par vos dons ! 
Du fond du cœur, merci. Nous sommes déjà dans 
la gratitude…
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ETIENNE VILLEMAIN
Fondateur du Village de François

etienne@levillagedefrancois.com

AIDEZ- NOUS 
 
MERCI DU FOND DU CŒUR

Nous avons besoin de votre aide ! 
Faites un don en ligne sur notre 
site et recevez un reçu fiscal 
déductible de l’IR ou de l’IFI
www.levillagedefrancois.com

MERCI !

Merci à la Fondation Air liquide, Bou-
ygues et Crédit Agricole Solidarité et 
développement. Leur aide financière 
permet la rénovation de la « grange 
de l’emploi » qui accueillera bientôt 
des personnes éloignées de l’emploi 
et leurs entreprises d’insertion.

Faites un don !

Merci !

ILS NOUS AIDENT ! 
 
MERCI AUX ENTREPRISES 

Ils arrivent en periode d’essai au Vil-
lage de François à Toulouse. Bienve-
nue à  : Marie, Bénédicte, Véronique 
N., Claire, Carlos, Christian, Hesso, 
Vianney, Véronique, Sébastien, 
Pierre Alexis,  Emmanuel, Marie, Dé-
vorha ...

ARRIVÉES 
 
ILS DÉCOUVRENT LE VILLAGE DE TOULOUSE



Inaugurée à l’automne 2020, suite à l’arrivée du 
VDF à l’Abbaye, l’hôtellerie monastique de 21 
chambres vit une nouvelle aventure après le dé-
part des moines.
En poussant la porte de ce bel édifice, on est 
immédiatement séduit par les couleurs, les ma-
tières et les volumes.  Escaliers et parquets en 
chêne massif, jolie cour intérieure aux arches 
voûtées, tommettes anciennes, et bien sûr 
brique toulousaine, témoignent de l’habileté 

architecturale monastique, et apportent une 
atmosphère douce et réconfortante.
En déplacement professionnel ou en famille, 
pour des vacances au cœur de la nature, en sé-
minaire d’entreprise ou encore pour participer 
à une session à thème, les convives sont variés.
Côté restauration, Cynthia tient les fourneaux 
en enfant du pays. Elle sert à l’Abbaye une cui-
sine généreuse de marché, fraîche et savou-
reuse, faite des produits du jardin. Le matin, le 

petit déjeuner est servi en buffet. On y retrouve 
le miel de l’Abbaye « à la pompe », ou encore les 
œufs frais de nos poules.
En 2023, l’hôtellerie de l’Abbaye se transforme. 
Augmentation de la capacité hôtelière à presque 
100 personnes, diversification des types de 
logements, transformation de la restauration 
avec un nouveau restaurant, et nouvel aména-
gement des espaces communs du RDC.  

L’ACTU DU VILLAGE DE FRANÇOIS 
 
EN BREF
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LE TRAVAIL AU VILLAGE DE FRANÇOIS 
 

LES PERSONNES FRAGILES SONT UNE PRIORITE !

Le Béguinage hors les murs 
 
AUX VILLAGES DE TOULOUSE ET D’AUDAUX

Un nouveau et beau projet est né au Village de 
François : le béguinage hors les murs ! De quoi 
s’agit-il ? Le but est de former une communau-
té de potentiels futurs béguins qui viendront à 
Sainte-Marie du Désert ou à Audaux pour vivre 
une retraite hors du commun : vivre sa retraite 
dans un Village de François, c’est partager sa vie 
avec les villageois, parler, chanter, rire, s’investir 
dans des activités qui donneront encore plus de 
sens. Et aussi échapper à la solitude qui est sou-
vent le lot de nos seniors.
Former cette communauté hors les murs en at-
tendant d’être dans les murs, c’est donner du 
temps à ceux qui sont intéressés pour discerner, 
pour s’impliquer pour bien prendre leurs déci-
sions. Certains sont déjà prêts, d’autres veulent 

réfléchir et préparer une étape qui n’arrivera 
que dans un an ou deux : pour tous, c’est une 
démarche qui permet d’envisager l’avenir avec 
sérénité.
C’est aussi la possibilité de co-construire notre 
béguinage, d’écouter les désirs, les motivations, 
les craintes. Par exemple, les grands-parents 
sont souvent soucieux d’avoir un espace pour 
accueillir enfants et petits-enfants : c’est un 
point qu’il nous faudra intégrer. Autre exemple : 
sommes-nous prêts à une vie qui suppose de 
partager des espaces, des temps, des repas 
même si chacun dispose d’un espace privé ? 
Sommes-nous prêts à partager une vie avec 
des personnes si différentes, parfois si fragiles ? 
Sommes-nous prêts à donner du temps à ceux 

L’HOTELLERIE DU VILLAGE DE TOULOUSE 
 
VENEZ VOUS Y REPOSER

On vous y accueille... 

LA GRANGE DE L’EMPLOI 
 
UN PÔLE D’ACTIVITÉS ÉCONOMIQUES VOIT LE JOUR À TOULOUSE

AUDAUX 
 
PRÉPARER L’ACCUEIL

L’emploi des personnes fragiles est une priorité. Plus d’une trentaine de postes 
ont été créés depuis le début du Village de François. Aujourd’hui, de la place est 
nécessaire pour continuer le développement économique.

L’hôtellerie du Village de François vous est grande ouverte. Soyez les bienvenus, seul, 
en famille, entre amis ou dans un cadre professionnel, nous vous attendons...

qui en manquent, par exemple aux parents qui 
ne sont pas toujours présents pour les devoirs de 
leurs enfants ?
Le béguinage hors les murs sera structuré autour 
de sessions de quatre jours, temps privilégié 
pour s’informer, pour s’exprimer, pour discerner. 
Et également de réunions mensuelles ou tri-
mestrielles pour continuer à réfléchir ensemble, 
pour participer à l’élaboration du plus beau des 
béguinages.
Parlez-en autour de vous, à vos proches, à vos 
amis, dans les associations que vous fréquentez. 
N’hésitez pas à nous poser vos questions : Ma-
rion, Jean, Constance, Louis-Marie sont là pour 
vous répondre. 
Un contact : jean@levillagedefrancois.com
 

RENCONTRE  
 
AVEC... FLORENCE DE LEYRITZ

Vous animez une session au Village de François 
de Toulouse du 11 au 15 avril, qui êtes-vous ? 
J’anime la branche française du réseau xpand, 
qui regroupe des coachs et des consultants 
dans le domaine du développement de leaders 
dans environ 15 pays.
Le CLP, c’est quoi ?
C’est un processus que nous développons depuis 
35 ans pour permettre à une personne de pro-
jeter ses prochaines années, qu’elle soit au lan-
cement de sa vie professionnelle, à un tournant 
choisi ou contraint, ou pour préparer sa retraite. 
À qui s’adresse cette session ?
À tous ceux qui veulent repenser à fond leurs dix 
prochaines années de manière intégrée : étu-
diants, jeunes professionnels, professionnels 
aguerris, pré-retraités. Il est possible de venir en 
couple à une session. 

Située à environ 300 m de l’abbaye, La Grange 
de l’emploi est une formidable opportunité. 
Les travaux viennent de débuter dans des bâti-
ments spacieux de 1800 m². Dans ce pôle, diffé-
rentes activités économiques vont être regrou-
pées, permettant ainsi, d’une part de créer une 
dynamique de groupe positive, et d’autre part 
de rationaliser et mutualiser de nombreux ser-
vices tels que les vestiaires, les toilettes, et une 
salle de formation et de détente.
Trois activités existantes vont d’abord s’installer 

dans les lieux : le jardin maraîcher en chantier 
d’insertion (A la bonne ferme), la recyclerie de 
jouets (Les lutins verts), et la miellerie. Toute 
une partie du bâtiment restera libre pour la 
création d’activités à venir. Ensuite dans une se-
conde Grange à proximité va être créée une me-
nuiserie-ébénisterie. L’ensemble de ces espaces 
modulaires est évolutif afin de pouvoir accom-
pagner la croissance des activités. 
Les travaux ont commencé dès l’autorisation 
préalable accordée par la mairie pour une pre-

mière tranche (jardin maraîcher et recyclerie de 
jouets). Cette première parite est financée, et 
nous recherchons maintenant le financement 
pour la menuiserie. Merci pour votre soutien.
Le Village de François remercie les Fondations 
Crédit Agricole, Air Liquide et Bouygues pour 
leur soutien financier, ainsi que la société HOYEZ 
qui offre les panneaux vitrés des bureaux. Et en 
terme d’emplois ? La Grange de l’emploi devrait 
« embaucher » à terme 44 personnes – 8 enca-
drants et 36 personnes en insertion – dont 23 
nouveaux emplois, sans compter les postes des 
nouvelles activités que nous allons créer. Les 
personnes fragiles sont une priorité ! 

DES AVANCÉES...
Le programme d’accueil à Audaux 
se dessine, les plans d’architecte 
s’affinent et les travaux se préparent 
pour déposer un permis de construire 
dans l’année et ainsi pouvoir accé-
lérer le développement du Village 
de François. Au total, ce sont près 
de 100 résidents qui pourront être 
accueillis à l’issue des travaux dont 
2/3 de personnes fragiles.
Nous souhaitons pouvoir accueillir 
une première colocation pour des 
personnes porteuses de handicap 

dès cet été. En parallèle de cela, 
nous avons lancé le Béguinage Hors 
les Murs afin de rassembler une 
communauté de personnes âgées 
souhaitant vivre à terme au Village 
de François et désireuse de partager 
des temps forts mensuels durant la 
période des travaux nécessaires avant 
leur installation.
Nous sommes pleins de gratitude 
envers notre partenaire Maisons 
du Monde qui a offert à Audaux un 
semi-remorque chargé de mobilier et 
de luminaires permettant d’embellir 
et de meubler les futurs apparte-
ments du Village de François.
Une telle livraison n’aurait pas été 
possible sans la précieuse aide d’une 
équipe de bénévoles venue prêter 
main-forte à l’arrivée du camion. 
Merci encore !  Réservez un séjour ici !

Pour vous inscrire à la session 



REDYNAMISER LE TERRITOIRE 
 
(RE)DÉVELOPPER L’ÉCONOMIE DE PROXIMITTÉ

*Ecotone : n.m.  Zone de transition et de contact 
entre deux écosystèmes voisins, telle que la li-
sière d’une forêt, une roselière, etc. Les écotones 
ont une faune et une flore plus riches que cha-
cun des deux écosystèmes qu’ils séparent, et ils 
repeuplent parfois ceux-ci.

Voilà en une définition du Larousse tout le 
sens de la nouvelle boutique qui se dessine au 
Village de François de Toulouse. L’écotone de 
l’Abbaye du Désert se matérialisera en effet dès 
la rentrée 2024 par un espace multimodal où 
se rencontreront deux écosystèmes voisins : le 
Village de François, ses employés et résidents, 
et l’extérieur, voisins, visiteurs et personnes 
accueillies à l’hôtellerie. Cette rencontre sera 
source de richesse pour ces deux écosystèmes. 
Le projet redéfinit les contours de la boutique 
qui passe au rez-de-chaussée, plus ouvert et 
lumineux, avec un catalogue enrichi. Les pro-
duits les plus sollicités seront, en effet, rejoint 
par de nouvelles références proposant au 
total près de 900 produits : du pain, des œufs 
et légumes bio issus du chantier d’insertion 
en maraîchage porté par la Bonne Ferme, des 

miels du Village de François, des produits mo-
nastiques de qualité, un espace librairie ainsi 
qu’une offre de produits du quotidien.
Le musée quant à lui descend d’un étage pour 
jouxter la crypte du bienheureux père Ma-
rie-Joseph Cassan et ainsi honorer sa mémoire 
dans un espace plus cohérent.
L’accès à la boutique, où se situera l’accueil 
de l’hôtellerie, se fera par un espace de ter-
rasse favorisant la rencontre. Il y sera proposé 
une gamme de boissons et de snacking léger, 
à proximité d’un espace de jeux pour enfants 
permettant à chacun de trouver sa place. Ce 
lieu convivial, d’échanges et de dialogue, où il 
fera bon prendre un café, mettra en valeur les 
produits locaux référencés dans la boutique, 
transformés avec talent par l’excellente Cyn-
thia, cuisinière de l’hôtellerie.
Ce projet permettra au Village de François de 
proposer davantage d’emplois aux personnes 
fragiles que nous souhaitons accompagner 
dans leur autonomie. Il sera aussi le moyen 
d’une montée en gamme pour l’accueil hôte-
lier du Village de François qui proposera ainsi 
des plages horaires élargies de réception, favo-

Une nouvelle boutique 
 
AU VILLAGE DE FRANÇOIS À TOULOUSE

La nouvelle boutique de l’abbaye du Désert est un élément phare dans le projet de 
Toulouse. Véritable nœud central, au carrefour de l’accueil de l’hôtellerie, du musée  
et de la boutique, elle sera un lieu d’échanges et de rencontres selon notre désir d’écotone*.
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COMMERCE DE PROXIMITÉ 
 

UNE NOUVELLE BOUTIQUE

risant également le développement du service 
de relais-colis essentiel au territoire.
Le remodelage de l’accueil de l’abbaye, per-
mettra d’ouvrir plus encore les portes sur l’ex-
térieur afin d’être le plus possible au service du 
voisinage et des visiteurs. 

LA FUTURE BOUTIQUE EN IMAGES 
 
AU VILLAGE DE TOULOUSE

Le Village de François est heureux de pouvoir collaborer avec 
l’agence Malherbe sur son projet alliant boutique, accueil 
de l’hôtellerie et espace-café à l’abbaye du Désert. Intervenu 
sur l’emblématique Samaritaine ou auprès des Aéroports de 
Paris, le cabinet Malherbe possède  une grande expertise dont 
il fait profiter le Village de François au travers d’un mécénat de 
compétence. 
Très vite, la directrice artistique, et la directrice clientèle, ont pu 
se rendre à l’abbaye du Désert afin de s’approprier l’esprit des 
lieux et du projet. Nous leur sommes très reconnaissants pour 
leur capacité à comprendre notre besoin, à nous accompagner 
sur la précision du projet pour ainsi parvenir à la conceptuali-
sation d’une boutique fidèle aux valeurs du Village de François, 
mêlant accueil, rencontre et découverte, se voulant un lieu de 
vie utile aux voisins et visiteurs de l’abbaye.
La générosité et la flexibilité des équipes de l’agence Malherbe 
s’appuient sur des compétences solides, au service du beau et 
de l’écologie.
Inscrite dans un lieu chargé d’histoire, alignée avec la sobriété 
monacale de l’abbaye, la boutique alliera ainsi le neuf et l’an-
cien, favorisant au maximum le réemploi du mobilier présent 
du temps des moines.

EN CHIFFRES 
 
LA BOUTIQUE

CRÉATION DE 

 

 

Vous soutenez très généreu-
sement le Village de François 
par votre mécénat de compé-
tence. Comment avez-vous 
décidé ce soutien ?
Nous avons décidé en une 
toute petite seconde, nous 
tous, membres du comité 
de direction de DONNER. 
Donner notre temps, notre sa-
voir-faire, notre expérience...

 
 

C’est énorme (Merci) !
C’est pourtant très peu par 
rapport à ce que donne sans 
compter le Village de François 
à tant de gens qui en ont tant 
besoin. 

Mais qu’est-ce que cela vous 
apporte ? 
Ce petit don nous a apporté 
un immense plaisir et une im-
mense fierté. Ne nous trompons 
pas, c’est bien nous qui remer-
cions Le Village de François.

HUBERT DE MALHERBE 
Chairman & Art Director  

MALHERBE PARIS

X2
1/3

2 POSTES

MULTIPLICATION
DES VISITES

        DE LA SURFACE  
DÉDIÉ À L’ACCUEIL  

À LA CONVIVIALITÉ

Image de synthèse  3D 
Réalisée par le cabinet  Malherbe 



FIERS : des gens EXTRA ordinaires 
 
LA MIELLERIE DU VILLAGE DE FRANÇOIS

L’ACTIVITÉ ÉCONOMIQUE  
 
AU SERVICE DES PLUS FRAGILES
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L’équipe du Village de François à 
Audaux s’étoffe avec l’arrivée le 29 
décembre dernier de Constance 
et Olivier Fournier, venus de Tours, 
accompagnés de leurs quatre 
enfants. 

Vous avez troqué le Cher pour le gave d’Olo-
ron, qu’est-ce qui vous a poussé à tout quitter ?
Nous avons à cœur dans ce projet de nous 
mettre au service de personnes dans le besoin, 
car nous sommes convaincus que c’est ainsi 
que nous serons pleinement heureux. Il faut 
dire aussi que nos enfants nous y ont poussé 
avec force, car ils sont très sensibles à vivre ces 
années de mission en famille, à donner du sens 
à leur quotidien. C’est d’ailleurs assez déstabi-
lisant de voir leur immense capacité d’adapta-
tion à ce nouvel univers qui chamboule un peu 
tout : nouvelle école, nouveaux amis, nouveaux 
voisins, nouvel accent ! En arrivant sur place, 
nous avons tout de suite été frappés par la 
beauté du site et l’accueil si fraternel que nous 
avons reçu. C’est au-delà de nos espérances !

Quelle mission allez-vous porter ?
Ici, il faut bien préciser que personne n’est 
propriétaire de sa petite mission sur laquelle 
il décide de tout. Le fonctionnement est col-
légial et chacun cherche à se mettre dans un 
esprit de service afin de mettre à contribution 
son temps et ses compétences.
Pour le moment, nous aidons à entrer en 
contact avec le milieu associatif local afin 
d’établir une relation de confiance avec les 
acteurs de la solidarité. Nous prêtons main-
forte à l’organisation du Béguinage Hors-
les-murs, à destination des personnes âgées 
qui pourront demain venir vivre si elles le 
désirent au Village de François. Ce projet per-
met de vivre des moments fraternels, chaque 
mois, et d’apprendre à mieux se connaître 
mutuellement, le temps que les travaux dans 
les appartements se fassent.
Maintenant, notre première mission reste 
celle de parents. Nos enfants vont de Mathu-
rin (14 ans) à Faustine (3 mois) en passant par 
Oscar (8 ans) et Roxanne (3 ans). Chacun a son 
rythme et des besoins propres à son âge, dif-
ficile de chômer !

Au service des plus fragiles 
 
LA FAMILLE FOURNIER

PORTRAIT DE FAMILLE 
 

PARTAGER SA JOIE

La miellerie du Village de François conditionne 
et commercialise 18 variétés de miels de qua-
lité, ainsi que de la confiserie à base de miels. 
Pour le moment, son activité repose essentiel-
lement sur son marché historique : les bou-
tiques de produits monastiques. Mais de nou-
velles et grandes perspectives s’ouvrent !
FIERS est une marque à but non-lucratif créée 
récemment par Camille Decreux et Antoine 
Yvan. « La marque des gens EXTRA ordinaires », 
qui commercialise auprès de la grande distri-
bution de bons produits fabriqués ou condi-
tionnés par des personnes en situation de 
handicap, a pour ambition de créer de l’emploi, 
d’améliorer le quotidien des personnes et de 
changer le regard sur le handicap.
La miellerie du Village de François a été sé-
lectionnée comme atelier produisant sous la 

marque FIERS, à la condition d’embaucher des 
personnes en situation de handicap bien sûr. 
Ce partenariat va nous permettre un double-
ment de l’activité de la miellerie en moins d’un 
an, et la création de 4 à 6 nouveaux postes d’ici 
2 ans en plus des 2,5 existants. 
Le lancement national de la commercialisation 
des miels du Village de François par FIERS est 
prévu en mars 2023 chez Intermarché et  Auchan. 
À terme, plus de 100.000 pots de miel devraient 
être distribués dans la plupart des grandes en-
seignes de la grande distribution.
Pour atteindre cet objectif nous avons besoin 
d’investir dans des locaux plus grands. Nous 
allons déménager la miellerie dans un imposant 
bâtiment situé à 300 m de l’abbaye appelé « La 
Grange de l’emploi », qui permettra d’accueillir 
durablement différentes activités économiques. 

Antoine Yvan, co-fondateur de FIERS, nous 
confie : « Le miel est délicieux et c’est toujours 
agréable de commercialiser de bons produits, 
mais surtout, nous rêvons de voir ce miel dans 
un maximum de cuisines françaises et ainsi 
faire découvrir la grandeur de votre mission. 
Nous avons été immédiatement conquis par 
l’écosystème que vous avez créé pour les plus 
fragiles. Quelle joie de voir les bienfaits d’un 
monde plus juste, plus humain ! Je suis persua-
dé que beaucoup de Français seront Fiers de 
pouvoir y contribuer. Il faut que tout le monde 
soit touché par votre mission et nous voulons 
tout faire pour que cela arrive ».
Il est beau de voir deux organisations qui 
unissent leurs efforts pour une même cause : 
redonner l’espérance et la dignité à ceux qui se 
sentent rejetés. 

Antoine Yvan, co-fondateur de FIERS
« Nous sommes ravis chez Fiers de pouvoir 

participer à la formidable aventure  
du Village de François.»

 

La miellerie que le Village de François a reprise lors de la 
transmission par les moines en octobre 2020 ne cesse de se 
développer. Notre objectif premier, est de donner un travail à des 
personnes éloignées de l’emploi. FIERS va permettre de créer 4 à 6 
emplois adaptés. 

Un petit mot pour conclure ?
Nous sommes très reconnaissants pour tout ce 
que nous vivons depuis que nous sommes là : 
tous ces temps partagés et en famille.  

BÉNÉVOLE ? 
 
POURQUOI PAS VOUS ?

Vous souhaitez être bénévole au 
Village de François à Toulouse ou à 
Audaux ?  Vous voulez vivre une ex-
périence immersive au cœur d’une 
abbaye  ou d’un château en vivant 
au rythme du Village et de ses 
habitants ? Postulez en ligne sur  
notre site. Nous vous proposons 
des missions passionnantes.
À très bientôt !

Olivier,
Mathurin, Oscar, Roxane,

Constance et Faustine 

Scannez ce qrcode

Bientôt dans  
vos grandes surfaces



TÉMOIGNAGE 
 
RENDEZ-VOUS AVEC...

ment : la semaine et parfois même tout le mois. 
Personne au boulot ne se rendait compte de 
rien pour mes problèmes de drogue. Je trichais 
à la médecine du travail, ni vu ni connu. J’allais 
de produit de substitution en produit de substi-
tution, la spirale infernale quoi. Jusqu’au jour où 
j’ai dépensé toute ma paie en une nuit. Je m’en 
suis tellement voulu que j’ai vrillé. J’ai été hospi-
talisé et, à mon retour, le patron m’a chassé en 
me braquant son flingue dessus. J’étais mécani-
cien réparateur de machines agricoles.
Tout était devenu très compliqué. Avec ma 
femme, on s’est séparé. J’ai fait de l’intérim en 
maintenance et mécanique. Pour ça, j’étais 
doué : par mes formations mais aussi par pas-
sion – je suis tombé dedans quand j’étais tout 
petit. Mon père était responsable de la main-
tenance du Ritz à Lisbonne et mon grand-père 
maréchal-ferrant. Je suis né avec un marteau 
dans les mains. J’ai même eu l’honneur de tra-
vailler sur l’unique voiture de train de l’Orient 
Express assemblée en France.

Après de nombreuses années d’addictions, 
tu vis alors dans les années 2010 un déclic ?

Oui, c’est ça. Cette année-là, je vais devenir 
grand-père. Ma femme décède et je fais une 
pancréatite hémorragique. Là, je me dis : « ou 

Carlos, quels chemins t’ont mené au Village 
de François ?

J’ai pris mille chemins pour arriver là, et pas les 
plus simples. Moi à l’origine, je suis Portugais. 
J’ai vécu là-bas, à 40 km de Castelo Branco, 
jusqu’à la séparation de mes parents quand 
j’avais 4 ans. De là, on est parti vivre à Paris avec 
ma mère. Avec elle, j’ai toujours eu une relation 
très conflictuelle. Mais bon, c’est sûr qu’à la fin 
de sa vie, c’était un peu plus simple, j’ai eu com-
passion. Le fait est qu’à 17 ans, lors d’une dispute 
avec ma mère, j’ai laissé tomber le lycée, tout ce 
que j’avais, et je suis retourné vivre au Portugal. 
Après le service militaire, je me suis installé à Lis-
bonne où j’ai enchaîné des boulots de coursier 
: pour un fleuriste, du courrier, des livraisons de 
VHS, toute une époque ça ! C’est à peu près à ce 
moment-là que j’ai commencé à tomber dans 
la drogue et l’alcool. À 24 ans, comme je savais 
me servir d’une tronçonneuse, je suis rentré en 
France pour faire de la maintenance des lignes 
électriques. On coupait des arbres tout proches 
de lignes sous tension. Notre grand jeu avec les 
collègues, c’était de planter des piquets par terre 
là où on pensait que l’arbre tomberait. Si l’arbre 
le plantait, on gagnait l’apéro. Ça n’aide pas.
Je me suis marié, j’ai eu deux filles. C’était pas 
simple parce que j’étais toujours en déplace-

La nouvelle vie de Carlos  
 
LE COURAGE D’UN HOMME

La colocation d’hommes s’étoffe à l’Abbaye du Désert avec l’arrivée 
fracassante de Carlos, sorti quasi indemne d’un accident de voiture, en 
chemin vers sa nouvelle demeure. D’un naturel discret , il a accepté de nous 
livrer le témoignage de sa vie marquée par les addictions. Rencontre. 

bien t’arrêtes tout ou bien tu crèves et tu la vois 
jamais grandir ta petite-fille ». J’ai tout arrêté et 
je suis parti en désintoxication.
Après une expérience ratée en ESAT, je suis 
rentré à Clermont où j’ai sombré dans un iso-
lement profond. Voyant que ça n’allait pas, je 
suis parti chez des Jésuites, dans un lieu plutôt 
de passage où je suis quand même resté 4 ans. 
J’étais bien, mais je voulais un lieu pour résider. 
De là, j’ai passé deux ans à chercher un studio, 
sans jamais rien trouver. On m’a alors dirigé vers 
le Village de François. A mon retour de période 
d’essai, la mairie m’appelait avec une proposi-
tion d’appartement. Mais j’en avais plus besoin, 
j’avais trouvé le Village de François.

Aujourd’hui, tu vis donc en colocation, com-
ment cela se passe-t-il ?

C’est très nouveau pour moi. J’y suis bien. Je 
vois du monde, je suis entouré. En y repensant, 
heureusement que je l’ai pas trouvé mon stu-
dio. Ici, on se répartit les tâches. Il y a un bon 
équilibre entre l’indépendance de chacun et le 
vivre-ensemble. Il y a de l’entraide. J’ai la pers-
pective de trouver un travail et de rendre service. 
Je suis un homme de mouvement, moi. J’ai pu 
travailler à la Bonne Ferme. Là-bas, tu plantes, 
t’arraches, tu vois pousser. J’aime bien. On me 
dit souvent que j’ai un bon ange gardien et qu’il 
ne vaut mieux pas qu’il démissionne avec tout 
ce qu’il m’arrive. Je sors tout juste d’un accident 
à 130km/h, tonneaux et tutti quanti. Je n’aime 
pas me plaindre, mais c’est sûr que des fois t’as 
pas envie. Je tiens bon.

William ( à gauche)
Carlos au centre
Louis-Marie (à droite)


